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II. - LE REVERS DE LA CILICIE MONTAGNEUSE 

Avant de nous introduire dans la vallée de Djahan et de nous éloigner de 
la Cilicie Montagneuse, je crois nécessaire de jeter un coup d'œil vers le nord-
ouest, sur les confins de TYANA. Ce pays n'appartenait pas proprement à la 
Cilicie, pourtant Léon le soumit à sa puissance. Il était limitrophe de la Cilicie 
septentrionale et des vallées du Sarus, situées au nord-ouest, et séparé par les 
monts Utch-kapou du côté des mines de fer Béréketly-madén et de 
Faustinopolis. Ce territoire était considéré comme l'extrémité sud-ouest de la 
Seconde Cappadoce, et s'avançait entre la Cilicie et la Lycaonie et il était appelé 
du nom du lieu principal, Province de Tyana (Τυανι ̃τις, Tyanitis). Selon 
1'administration ottomane, il forme aujourd'hui un des districts du département 
de Karaman; il porte le nom de Nigdé, seulement dans sa partie sud-ouest il 
prend le nom d'Eréglie et forme un district d'Iconium, dans le département de 
Karaman. La position de ce territoire aux confins de la Cilicie, favorisait son 
incorporation avec ce pays; ce qui arriva en effet durant le règne glorieux de 
Léon. Mais comme sa position naturelle le reliait plutôt au sultanat d'Iconium, il 
ne resta pas longtemps sous la domination arménienne. Cependant les 
Arméniens ne le quittèrent jamais totalement; car Tyana était devenue un des 
diocèses de leur patriarcat. 

TYANA — NIGDÉ 

Le lieu le plus proche de ceux que nous venons d'étudier, est la forteresse 
de Kétchi-kaléssi. Ce château est à dix kilomètres au nord du village Béréketly-
madén, au nord-est du mont Kerk-pounar; il est peut-être plus propre de la 
Cilicie que de la Cappadoce. On y arrive du village des mines par un chemin 
étroit qui conduit du nord-ouest à Nigdé, et du nord-est à Névchéhir, traversant 
plusieurs villages, parmi lesquels celui d'Esghi-gumuche (Vieil argent), près de la 
source de Gumru-tchaï. Cette rivière sortant des monts Utch-kapou, descend au 
nord, se dirige vers l'ouest, traverse Nigdé, Bor et Tyana, après quoi elle change 
son nom en Kezeldjé, ou peut-être se mêle avec un ruisseau du même nom et se 
jette dans le lac Ak-gueul (Lac blanc). Le nom du village Esghi-gumuche indique 
des mines d'argent délaissées; on y voit des ruines d'anciennes constructions et 
des débris de colonnes de marbre.  


